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CHRONIQUE DU GROUPE D'INFORMATION 

SUR LES AMÉRINDillNS 

COLOMBIE 

LE PROGRAMME DE PROTECTION 

DE LA DIVERSITÉ ETHNOLINGUISTIQUE 

En 2007, le ministère de la Culture du gouvernement colombien s'est doté 
d 'un « progranune de protection de la diversité ethnolinguistique» (PPDE) 
destiné à construire une politique publique d'appui à l' usage et à la promotion des 
langues minoritaires. La Colombie est un des pays d 'Amérique les plus riches 
en diversité linguistique puisqu'on y compte, outre l 'espagnol et ses variantes 
régionales bien marquées, 65 langues amérindiennes, 2 créoles et la langue rom 
- parlée par quelques milli ers de Gitans-, soit 68 langues désignées officielle-
ment comme «natives». L'univers amérindien est spécialement diversifié 
puisqu' il présente, en termes génétiques, 13 familles linguistiques, 8 langues iso-
lées et, en termes typologiques, une très grande variété de structures et de 
phénomènes (divers types de langues tonales, langues à harmonie nasale, langues 
agglutinantes, mais aussi isolantes, flexionnelles ou polysynthétiques, langues 
ergatives, classifi cateurs, etc.). En termes démographiques globaux, toutefois, la 
population qui parle ces langues est très minoritaire puisqu'elle pourrait atteindre 
800 000 personnes, soit moins de 2 % d'un É tat de 45 millions d 'habitants. 

Comme d'autres États en Amérique latine, depuis une trentaine d'années, 
la Colombie a entrepris d'envisager la diversité ethnique et linguistique comme 
un atout et non con11ne une tare. La Constitution politique actuelle (1991) 
proclame dans son article 10 : « co11 el castellm10, las lenguas y los dialectos de los 
grnpos étnicos son también oficiales en sus territ orios. La e11se1ia11za que se imparta 
en las COllll/llidades COI/ tradicio11es li11g1ïisticas propias sera bilingiie ». Malgré 
ce texte et d'autres (Convention 169 de la OIT ratifi ée par la Colombie en 1991, 
Loi générale d'éducation de 1994, Loi générale de culture de 1997), l' attitude 
des pouvoirs publics envers les langues vernaculaires n'avait pas été sensible-
ment modifiée. Le programme mis en place au ministère de la Culture travaille 
sur quatre fronts : 

1) campagnes d'opinion tant au niveau national qu'au niveau des peuples locu-
teurs de langues pour sensibili ser le public à la valeur de la diversité linguistique 
et à l'intérêt de l'usage de la langue de l'ethnie ; 
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2) amélioration de l'offre publique en créant des dispositifs légaux et financiers, 
nationaux et régionaux, permettant d'appuyer les efforts publics et privés en 
faveur de la protection et la revitalisati on des langues ; 

3) enrichissement de l' information sur la situation sociolinguistique des langues 
(statut) et aide à la progression de la connaissance scientifique des formes 
linguistiques ; 
4) appui et suivi des projets de revitalisation déposés par les usagers (autorités 
légales des peuples, enseignants, particuliers, etc.). 

Ces quatre fronts s'articulent selon le schéma opérati onnel suivant : un 
autodiagnostic sociolinguistique de l'état de vitalité de chaque langue mis en 
place par chaque groupe ethnolinguistique avec l'aide du programme du minis-
tère de la Culture permet la détection et la construction de projets accordés à 
chaque situation. L 'autodiagnostic effectué par la conununauté aide à la valori-
sation de la langue et à la conscience des éventuels dangers de sa situation. Les 
programmes et projets issus de cette démarche peuvent se développer grâce à la 
mise en place d'un nouveau cadre législatif. 

Durant les années 2008 et 2009, le programme PPDE a pu effectuer avec les 
communautés l'autodiagnostic des 15 langues suivantes : chimila, wiwa, palcn-
quero (créole à base lexicale espagnole), cuna, wounan, cofan, ticuna, cubeo, 
tucano, puinave, curripaco, sikuani, saliba, paez ou nasa, guambiano. L'autodia-
gnostic des 15 autres langues suivantes est en cours: wayu, coreguaje, inga, 
kamëntsa, andoke, bora, mirar1a, rnuinane, uitoto, ocaina, nonuya, piaroa, 
sanandresano (créole à base lexicale anglaise des îles de San Andrés), achagua, 
piapoco. L'observati on de l'état de vitalité de toutes les langues « natives» 
devrait ainsi être achevé d'ici deux ans. 

Le 9 décembre 2009, une loi de protection des langues nati ves a été votée 
par le Congrès de la République. Ell e a été promulguée le 26 janvier 2010 sous 
le n° 1381. Nous en donnons le texte plus loin. Après le Mexique (Ley geneml 
de los derec/10s li11gii fsticos de los pueblos i11dige11as, mars 2003), le Guatemala 
(Ley de idio111as 11acio11ales, mai 2003), le Pérou (Ley de reco11oci111ie11to, pre-
se1w1cilm, fo111e11to y d((11si611 de las le11g11as aborigenes, octobre 2003), le 
Venezuela (Ley de idio111as i11dige11as, mai 2008), la Colombie s'est donc dotée 
d'un dispositif législatif favorable. Comme pour toute mesure de politique 
linguistique, le succès dépend fondamentalement de l'attitude et des aspira-
tions des locuteurs. Dans cette lutte, la Colombie dispose de plusieurs atouts : 
l'existence de mouvements sociaux indiens particul ièrement forts et comba-
tifs et la vitalité préservée de nombreuses de ces langues. Les autodiagnostics 
nous ont ainsi donné des indices de pratique de la langue souvent très élevés : 
de 75 à 90 % pour les Cuna, Wounan, Curripaco, Puinave, Sikuani, Cubeo, etc. 
Ces chiffres ne sauraient toutefois faire oubli er que la menace est considérable, 
que 5 langues sont actuellement en train de disparaître, qu'au moins 20 langues 
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sont sérieusement en danger et que, des 65 langues indiennes, la moitié sont 
parlées par moins de 1 000 locuteurs. 

Jon LANDAOURU 

Directeur du « Programa de Protecci6n de la Diversidad Etnolingiiistica », 
ministère de la Culture de Colombie 

LEY NUMERO 1381- 25 Enero 2010 

par la rnal se desarrollan los articulos 7°, 8°, IO y 70 de la Co11stitucio11 Politica, y los 
articulas 4°, 5° y 28 de la Ley 21de1991 ( que aprueba el Co11re11io 169 de la OIT sobre 
pueblos i11dige11as y tribales), y se dicta1111omws sobre reco11oci111ie1110, fo111e1110. protec-
cio11, 11so, presermcio11 yfor1aleci111ie11to de las lenguas de los gmpos étnicos de Colombia 
y sobre sus derechos lingiifsticos y los de sus habla11tes. 

El Congreso de la Repùblica de Colombia 
DECRETA: 

TITULO 1 
PRTNCIPIOS Y DEFINICIOl\TES 

Articnlo 1°. Natum/eza y objeto. La presente ley es de interés pùblico y social, y tiene 
como objeto garantizar el reconocimicnto, la protecci6n y el dcsarrollo de los derechos 
lingiiisticos, individuales y colectivos de los grupos étnicos con tradici611 lingiii stica 
propia, asi como la promoci6n del uso y desarroll o de sus lcnguas que se ll amarùn de 
aqui en adelante lcnguas nativas. 
Sc entiende por lenguas nativas las actualmente en uso habladas por los grnpos étnicos 
del pais, asi: las de origen indoamericano, habladas por los pueblos indigenas, las 
lenguas criollas habladas por eomunidades afrodescendientes y la lengua Romani 
hablada por las comunidades del pueblo rom o gitano y la lengua hablada por la 
comunidad raizal del Archipiélago de San Andrés, Providencia y Santa Catalina. 

Arliculo 2°. Presel'l'acio11, .rnfraguarda y fortaleci111ie11to de las /e11g11as uatfras. Las 
lenguas nativas de Colombin constituyen parte integrante del patrirnonio cultural 
inmaterial de los pueblos que las hablan, y demandan por Io tanto una atenei6n 
partieular del Estado y de los poderes pùblicos para su protecci6n y fortalecimiento. 
La pluralidad y variedad de lenguas es una exprcsi6n destacada de la diversidad 
cultural y étnica de Colombia y en aras de reafirmar y promover la existencia de una 
Naci6n multiétnica y pluricultural, el Estado, a través de los distintos organismos de la 
administraci6n central que cumplan funciones relacionadas con la materia de las 
lenguas nativas ode los grnpos étnicos que las hablan, y a través de las Entidades Terri-
toriales, promovera la prcservaci6n, la salvaguarda y el fortalecimiento de las lcnguas 
nativas, mcdiante la adopci6n, fin anciaci6n y realizaci6n de programas especificos. 

Articnlo 3°. Priucipio de co11certacio11. En la interpretaei6n y aplieaci6n de las disposi-
ciones de la presente ley, las entidades del Estado investidas de atribuciones para cl 
cumplimiento de funciones relacionadas con las lenguas nativas, deberan actuar con 
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reconocimiento y sujccion a los principios de la nccesaria conccrtacion de sus activi-
dades con las comunidades de los grupos étnicos y sus autoridades, y de autonomia de 
gobierno interna del que gozan estas poblaciones en el marco de las normas constitu-
c ionales y de los convenios internacionales rntifi cados por el Estado. 

TÎTULOII 
DERECHOS DE LOS HABLANTES DE LENGUAS NATIVAS 

Articulo 4°. No rliscl'i111i11acio11. Ningùn hablantc de una lengua nativa podra ser 
sometido a discriminacion de ninguna indo le, a causa del uso, trnnsmision o enseiianza 
de su lengua. 

Articulo 5°. Del'ec/10 rie uso rie las /e11g11as uatims y del castel/a110. Los hablantes de 
lengua nativa tendran derecho a comunicarse entre si en sus lenguas, sin restri cciones en 
el ambito pùblico o privado, en todo el territorio nacional, en forma oral o escrita, en 
todas sus acti vidades sociales, economicas, politi cas, culturales y reli giosas, entre otras. 
Todos los habitantes de Ios territorios de los pueblos indigcnas, del corregimiento de 
San Basili o de Palenque (municipio de M ahates, departamento de Bolivar), y del 
departamento de San Andrés y Providencia, tenclr{m cl derecho a conocer y a usar las 
lenguas nativas de uso tradicional en estos territorios, junto con cl castellano. A las 
comunidades del pueblo rom, se les garantizara cl derecho a usar el castellano y la 
lengua Romani de uso tradicional en <l ichas comunidades. 

Articulo 6°. No111bl'es pl'opios y topouimia eu las le11g11as 11atfras. Los nombres y 
apellid os de personas provenientes de la lengua y de la tradicion cultural usados por los 
hablantes de lenguas nativas, y màs generalmente por los integrantes de pucblos y 
comunidaclcs donde se hablen estas lenguas, podràn ser reconocidos para efectos 
pùblicos. Este uso serà registrado por la autoridad oficia l compctentc previa solicitud 
de los interesados. 
lgualmente los nombres de lugares geografi cos usados tradicionalmente en su territo-
rio por Ios integrantes de pueblos y eomunidades donde se hablen lenguas nativas 
podran ser registrados para efectos pùblicos. Este uso sera coofi cial con la toponimia 
en castellano cuando esta exista . La transcri pcion a lfabética de estos nombres propios 
y de esta toponimia sera reglamentada por cl Consejo Nacional Asesor de Lenguas 
Nativas previsto en el articula 24 de la presente ley. 

Articulo 7°. Del'ec!tos eu las l'e/acio11es co11 /aj11sticia. Los hablantes de lenguas nativas 
que por razones juridicas de cualquier indole, tengan que comparccer ante los o rganos 
del Sistema Judicial Nacional, tendran derecho a actuar en su propia lcngua, y las 
autoridades responsables proveeran Io necesario para que, en Iosjuicios que se realicen, 
quienes Io solicitaren sean asistidos gratuitamente por intérpretes y defensores que 
tengan conocimiento de su lengua y cultura. El Mini steri o del Interi or y de Justicia 
acordara con las autoridadcs de Ios departamentos, distrit os, municipios y con las 
autoridades de los grupos étnicos donde habiten comunidades que hablen lenguas 
nativas, la adopcion de medidas que permitan ava nzar progresivamente en el cumpli-
miento y satisfaccion de los derechos y compromisos definidos en el prcsente articula. 

Articulo 8°. Del'ec!tos eu las relacioues cou la ad111i11istmcio11 ptiblica. Los hablantes 
de Ienguas nativas ti enen el derecho al empleo de su propia lengua en sus actuaciones 
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y gestiones ante los 6rganos de la administracién pùblica. Las autoridadcscompetentes 
del orden Nacional, Departamental, Distrital y Municipal proveeran Io necesario 
para que quienes Io demanden sean asistidos gratuitamente por intérprctes que tengan 
conocimiento de su lengua y cultura. Las entidades compctcntes del orden Nacional, 
Dcpartamental, Distrital y Municipal, acordaran la adopcién de medidas que penni-
tan avanzar progresivamente en el cumplimi ento y satisfaccién de los derechos y 
compromisos definidos en cl presente articulo. Asi mismo aseguraran la difusién, a 
través de textos impresos, documentos de audio, audiovisualcs y otros medios dispo-
nibles, de las leyes y reglamentos asi como de los contenidos de los programas, obras y 
servicios dirigidos a los grupos étnicos, en la lengua de sus correspondientes beneficia-
rios para su debida informacién. 

Arli culo 9°. Derechos eu las relacioues cou la salud. En sus gestiones y dili gencias ante 
los servicios de salud, los hablantes de lenguas nativas tendran el derecho de haccr uso 
de su propia lengua y scrà de incumbencia de tales servicios, la rcsponsabilidad de 
proveer Io necesario para que los hablantes de lenguas nativas que Io soli citaran, sean 
asistidos gratuitamente por intérpretes que tengan conocimiento de su lengua y cul-
tura. El Ministerio de la Proteccién Social y las Secretarias Dcpartamentales y Muni-
cipales de Salud, acordaran con las entidades ascguradoras y prestadoras de los 
servicios del ramo, pùblicas y privadas, las medidas apropiadas que permitan avanzar 
progresivamente en el cumplimiento y satisfaccién de los derechos y compromisos 
definidos en el presentc articulo. 

TÎTULOJTI 
PROTECCIÔN DE LAS LENGUAS NATIVAS 

Articnlo 10. Programas defortalecimieuto de leuguas uatfras. El Plan Nacional de Desar-
rollo y los Planes de Desarrollo de las Entidades Territoriales, en concertacién con las 
autoridades de los grupos étnicos, incluirân programas y asignaran recursos para la pro-
teccién y cl fortalecimiento de las lenguas nativas. El Ministerio de Cultura sera el 
cncargado de coordinar el scguimiento, la ejecucién y la evaluacién de est os programas 
de acuerdo con el Principio de Concertacién previsto en el articulo 3° de la presente ley. 

Articulo 11. Pl'Otecciou y safraguardia de las leuguas uatims. Todas las lenguas nativas 
existentes en el pais, a partir de la vigencia de la presente ley, quedan incorporadas a la 
Lista Representativa de Manifestaciones de Patrimonio Cultural Inmaterial prcvista en 
la Ley 1185 de 2008 sin previo cumplimiento del procedimiento previsto en el inciso 2° 
del literai b) del articulo 4° de la Ley 397 de 1997 modificado por la Ley 1185 de 2008. 
Las lenguas nativas quedan por consiguiente amparadas por el Régimcn Especial de 
Proteccién y de Salvaguardia reconocido por dicho ordenamiento. 

ArticuJo 12. Leuguas eu peligro de extiuciou. El Mini sterio de Cultura y las Entidades 
Territoriales, después de consultar y conccrtar con las comunidades correspondientes, 
coordinaràn el diseiio y la realizacién de planes de urgencia para acopiar Ioda la 
documentacién posible sobre cada una de las lenguas nativas en peligro de extincién y 
para desarrollar acciones orientadas a conseguir en Io posible su revitalizaci6n. El 
Consejo Nacional Asesor previsto en el articulo 24 de la presente ley dctcrminara la 
li sta de las lenguas que se encuentren en esta condici6n. 
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Arti culo 13. Leuguas eu estado de precariedad. El Mini sterio de Cultura y las entidades 
territoriales concertaran con las autoridades de los pueblos y comunidades correspon-
dicntes el dise1io y la realizaci6n de programas de rcvi tali zaci6n y for lalecimiento de 
lenguas nativas en estado de precariedad. El Consejo Nacional A sesor previsto en cl 
articulo 24 determinara la li sta de las lenguas que se encuentren en esta condici6n. 

Arliculo 14. Refriudicaciou de leuguas extiutas. Los pueblos y comunidades que mani-
fi esten intcrés por la recuperaci6n de su lengua cuyo uso pcrdieron de tiempo atras, y 
que inicien procesos cnd6genos de recuperaci6n de formas lingiii sticas pertenecientes a 
<licha lengua, podran recibir el apoyo del Estado, si se dan condiciones de viabilidad y 
de compromiso colectivo para <licha recuperaci6n. 

Arliculo 15. Pueblos frouteri r.os. En el marco de acuerdos o convenios binacionales con 
las naciones vecinas al pais, en cuyos territorios fronterizos con Colombia existan 
comunidades y pueblos que hablen la misma lengua nativa de Ios dos !ados de la 
frontcra, el Estado, a través del Mini sterio de Cultura y del Mi nisterio de Relaciones 
Exteriorcs, y en conccrtaci6n con las autoridades de los pueblos aludidos, diseiiar{t 
planes conjuntos de protecci6n y fortalccimiento de las lenguas compartidas. 

Articulo 16. iWetlios de co11111uicaciou. En dcsarroll o de Io sciialado en el paragrafo 2° del 
art[culo 20 de la Ley 335 de 1996, el Estado adoptara medidas y reali zara las gestiones 
necesarias para la di fusion de la realidad y cl valorde la diversidad Iingü[sti ca y cultural 
de la Naci6n en los medios decornunicaci6n pùblicos. Asi mismo, y en concertaci6n con 
las autoridades de los grupos étnicos, impulsara la producci6n y emisi6n de programas 
en Ienguas nativas en los distintos mcdios tecno16gicos de informaci6n y comunicaci6n 
como cstratcgia para la salvaguardia de las lenguas nativas. El Mini stcrio de Cultura, el 
Miuisterio de Tecnologia de la Infonuaci6n y las Comunicacioncs, la Comisi6n Nacio-
nal de Televisi6n, los departamcntos, los distritos y los municipios con comunidades 
que hablen lenguas nativas, prestaran su apoyo a la realizaci6n de dichos programas. 

Articulo 17. Prod11ccio11 de materi(l/ es de /ect11l'fl . El Estado, a través del Ministerio de 
Cultura, del Ministerio de Educaci611 Nacional, de las Sccretarias de Educaci6n de las 
Universidades Pùblicas y de otras entidades pùblicas o privadas que tengan capacidad 
y disposici6 11 para ell o, en estrecha concertaci6n con los pueblos y comunidades de los 
grupos étnicos y sus autoridades, impulsara iniciativas y aportarà recursos destinados 
a la producci6n y uso de materiales escritos en las lenguas nativas. En el cumplimiento 
de los esfuerzos que desarrollen esta disposici6n, se otorgara preferencia a la publica-
ci6n de materialcs que tcngan relaci6n con los valorcs culturales y tradiciones de los 
pueblos y comunidades étnicas del pais, elaborados por sus intcgrantcs. 

Articulo 18. Prod11ccio11 de materi(lfes de audio, m1dio1•is1wfes y digitales. El Estado, a 
través del Mini sterio de Cultura y de otras entidades pùblicas o privadas, en estrecha 
concertaci6n con los pueblos y comunidades de los grupos étnicos y sus autoridades, 
impulsara iniciati vas y aportara recursos destinados a la producci6n y uso de materia-
lcs de audio, audiovisuales y digitales en las lenguas nativas. Ademas se fomentara la 
capacitaci6n para la producci611 de matcriales reali zados por integrantes de las mismas 
comunidades. De la misma manera se facilit ara a los hablantes de lenguas nativas cl 
acceso a los nuevos medios tecnol6gicos y de comunicaci6n utili zando documentos en 
lenguas nativas y propiciando la creaci6n de portales de Internet para este uso. 
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Articulo 19. Co11sermci611 y dif11si611 de matel'iales sobre le11g11as 11atfras. El Ministeri o 
de Cultura, a través del Archivo General de la Naci6n, Instituto Caro y Cucrvo, 
Jnstitulo Colombiano de Antropologia c Historia, la Biblioteca Nacional y demas 
entidades competentes, impulsa ra la recolecci6n, conservaci6n y difusi6n de matcrialcs 
escritos, de audio y audiovisuales rcprcscnlativos de las lenguas nalivas y de las 
tradiciones orales producidas en estas lenguas, en bibliotecas, hemerolccas, ccntros 
culturales y archivas documentales nacionalcs, rcgionales, locales y de grupos étnicos. 

Articulo 20. Etf11caci611. Las autoridades educativas Nacionalcs, Dcpartamentales, 
Distritales y Municipales y las de los pucblos y comunidades donde se hablen lenguas 
nativas, garantizarà n que la enseiianza de estas sea obligatoria en las cscuclas de dichas 
comunidades. La intensidad y las modalidadcs de cnseiianza de la lengua o las lenguas 
nativas frcntc a la cnscii anza del castell ano, sedeterminarân mediante acucrdo entre Jas 
autoridades educativas del Estado y las autoridadcs de las comunidades, en el marco de 
procesos etnocducati vos, cuando eslos estén diseiiados. 
El Estado adoptara las medidas y reali zara las gestioucs ncccsarias para asegurar que 
en las comunidades dondc se hable una lengua nativa los educadores que ali endan todo 
el ciclo cducativo hablen y escriban esta lengua y conozcan la cultura del grupo. E l 
Mini steri o de Educaci6n Nacioual, cu coordinaci6n con Jas universidades del pais y 
otras cntidades id6neas motivara y dara impulso a la creaci6n de programas de for-
maci6n de docentes para capacitarlos en cl buen uso y enseii anza de las lenguas nalivas. 
El Minislerio de Cultura, como enlidad del Estado responsable de impulsar la defensa 
y vigorizaci6n de las lenguas nativas, el Min isteri o de Educaci6n y las Secrelarias de 
Educaci6n reali zaran convcnios de muluo apoyo y cooperaci6n para lodo Io concer-
nienlc a la cnseiianza y aprovechamiento de Jas lenguas nativas en los programas 
educativos de los grupos étnicos. 
Paragrafo. Para la atenci6n de la poblaci6n en edad escolar objelo de esta lcy, podran 
ingresar a l servicio educativo persona! auxiliar en lcngua nativa, siempre y cuando se 
demuestre la ncccsidad de garantizar la adecuada prestaci6n de dicho servicio. E l 
ingreso se hara medianle un proceso de designaci6n comunilaria cl cual sera reglamen-
tado por el M inisteri o de Educaci6u Nacional. 

Articulo 21. Progmmas de i111·estigad611 y de fom/(/ci611. El Dcparlamcnlo Adminislra-
livo de C iencia, Tecnologia c Innovaciones-Colciencias como entidad reclora del 
Sistcma Naciona l de Ciencia, Tecnologia e Innovaci6n apoyara proycctos de investi-
gaci6n y de documenlaci6n sobre lenguas nativas, y velara para que el resultado sea 
conocido por Jas comunidades donde se haya desarrollado. Dichos proyeclos deberau 
ser consultados ante las auloridades de los grupos étnicos donde se desarroll en. El 
Estado también prcstara su apoyo a inslituciones pùblicas y privadas que tengan la 
idoncidad necesaria para implementar programas de formaci6n de invcsli gadores en 
lenguas nalivas. Sc dara un espccial apoyo a la formaci6n de invesligadores selecciona-
dos entre los integranles de las comunidades nalivas. 
Con el fin de alender los requerimientos descrilos en los arli culos 7°, 8° y 9° del Titulo 
II de la prescnle ley, el Minislerio de Cultura coordinara con el Minislerio de Educa-
ci6n Nacional y con olras instiluciones del Eslado, la crcaci6n de programas de 
formaci6n de traduclores-inlérpreles en lenguas nativas y caslellano, implementados 
por Jas insliluciones pùbli cas y privadas que tengan la idoneidad necesaria. 
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El Estado prestara su apoyo a uujversidades y otras entidades educativas id6neas para 
erear catedras para el estudio y aprendizaje de lenguas nati vas. También estirnulara la 
creaci6n de programas de capacitaci6n en el conocirniento y uso de lenguas de 
comunidades nativas, dirigidos a aquellas personas no indigenas que tienen la respon-
sabili dad en la prestaci6n de servicios pùblicos o desarroll o de programas a favor de 
aquellas comunidades de grupos étnicos que enfrentan difi cultades para comunicarse 
en castell ano. 
Parâgrafo. Los proyectos sobre lenguas nativas a que se refi ere este articulo, scran 
financiados o cofinanciados con los recursos que para investigaci6n destine el Min is-
terio de Cultura. 
Arliculo 22. Obsamci611 de la sit11aci611 de las le11g11as 11atfrns. El Estado adelantarà 
cada cinco aiios una encuesta sociolingüistica que pcrmita reali zar una observaci6n 
sistematica de las practicas lingüisticas y evaluar la situaci6n de uso de las lenguas 
nati vas de Colombia. Esta encuesta sociolingiiisti ca contarà con la ascsoria del Mini s-
terio de Cultura y se ejecutara en concertaci6n con las autoridades de los pueblos y 
comunidades de los grupos étnicos. 

TÏTULO IV 
GESTION DE LA PROTECCIÔN DE LAS LENGUAS NATIVAS 

Articulo 23. El Ministerio de Cultum y las le11g11ns 11ntil'fls. El Min isterio de Cuttura 
coordinara la acci6n del Estado para la fonnulaci6n y la puesta en aplicaci6n de la 
poli ti ca de protecci6n y fortalecimiento de las lenguas nati vas de las que se oeupa esta 
ley. Para la defin ici6n y puesta en ejecuci6n de una politica cohcrente, sostenible c 
integral de protccci6n y fortalecimicnto de las lenguas nativas, cl Mi nistcrio de Cultura, 
tendra las siguientes funciones: 
a) Formular en concertaci6n con las comunidades don de se hablen lenguas nativas una 
politi ca de protecci6n y fortalecimiento de estas lenguas. 
b) Ayudar en el diseiio, apoyar la irnplementaci6n y evaluar los programas de protec-
ci6n de lenguas nativas defiuidos en el marco de esta lcy. 
c) Asesorar a las entidades de caracter nacional, territorial y de grupos étnicos que 
ejecutcn programas de protecci6n de lenguas nativas definidos en el marco de esta ley. 
d) Preparar un Plan Nacional Decenal de Protecci6n y Fortalecimiento de las Lenguas 
Nativas teniendo en cuenta los objetivos definidos en esta ley y coordiuar el desarroll o 
de sus acciones. 
e) Presentar y concertar el Plan Nacional Decenal de Protecci6n y Fortalecimiento de 
las Lenguas Nativas en la Mesa Nacional de Concertaci6n de pueblos indigenas y en la 
Consultiva de Alto Nive! de las Comunidades Ncgras. 
f) Articular con las Entidades Territoriales pertinentes el dcsarroll o de actividades a 
favor de las lenguas nativas. 
g) Gestionar a nivel Nacional c Internacional recursos cientifi cos, técnicos o financie-
ros para promover programas y proyectos a favor de las lenguas nativas. 
h) Ejercer las funciones de la secretaria ejecutiva del j,Consejo Nacional Asesor de 
Lenguas Nativas? definido en el articulo 24 de la prcsente ley. 

260 



Clffi ONIQUE DU GROUPE D'INFORMATION SUR LES AMÉRJNDlENS 

Articulo 24. Consejo Nacional Asesol' de Le11g11ns Natil'fl s. Créase el Consejo Nacio-
al Asesor de Lenguas Nativas, como organismo técnico cncargado de asesorar al 
Mini sterio de Cultura en la definici6n, adopci6n y orientaci6n de los planes de 
protecci6n y fortalecimiento de las lenguas de grupos étnicos prcscntcs en cl territorio 
nacional. Este Consejo estara confonnado mayoritariamente por personas pertene-
cientes a los grnpos étnicos hablantes sabedores reconocidos de sus lenguas y/o con 
trayectoria en su promoci6n, los cuales seran elegidos por la misma comunidad, de 
acuerdo con la reglamentaci6n concertada entre el Mini stcrio y voccros de las comu-
nidades. También contara con la presencia de un experto en lenguas nativas del 
Jnsti tuto Caro y Cuervo, de un experto en lenguas nativas de la Univcrsidad Nacional 
de Colombia, de un cxpcrto en rcpresentaci6n de las otras universidades que desarrol-
lan programas de investigaci6n en lenguas nativas y de un experto en rcprcscntaci6n de 
las universidades que dcsarrollan programas deetnoeducaci6n. Asi mismo conta ra con 
la presencia de un delegado del Mini stro de Educaci6n Nacional con responsabilidades 
en el tema de la educaci6n entre grupos étnicos y de un delegado del Mini sterio de 
Tecnologia de la Informaci6n y las Comunicaciones, responsable del tema de medios de 
comunicaci6n dentro de los grupos étnicos. El Ministcrio de Cultura reglamentara la 
composici6n, las funciones y el funcionamiento del Consejo Nacional Asesor de 
Lenguas Nativas y asignara los recursos necesarios para su funcionamicnto. 

Arliculo 25. Dia Nacioual de las le11g11as 11ntÎl'ns. Declarase el 21 de febrero de cada aiio 
como dia nacional de las lenguas nativas. Anualmente en esta fccha se rcalzara y 
promovera el valo r de la pluralidad lingiii stica y la diversidad cultural mediante la 
rcalizaci6n de actos y programas educativos a nivel nacional, en coordinaci6n con las 
actividades propias del dia internacional de la lcngua materna. 

Articu\os transitorios 

Articulo transitorio 1°. Consejo Nacional Asesor de Le11g11as Natil'fl s. La reglamenta-
ci6n del Consejo Nacional Asesor de Lenguas Nativas prevista en el arti culo 24, debera 
entrar a regir en un plazo no mayor a un aiio contado a partir de la fccha de 
promulgaci6n de la prescnte ley. 

Articulo transil orio 2°. Plan Deceual. El Plan Decenal de acci6n a favor de las lenguas 
nativas previsto en cl a rticulo 23 sera preparado por el Mini sterio de Cultura con la 
asesoria del Consejo Nacional Asesor de Lenguas Nativas y concertado cou las 
comunidades de los grupos étnicos y sus autoridadcs en un plazo no mayor a dos aiios 
coutados a partir de la fecha de promulgaci6n de la presente ley. 

Ar l iculo transitorio 3°. E11c11esta socioli11gii lstica. La cncuesta sociolingüisti ca o de 
autodiagn6sti co actualmente promovida por el Mini sterio de Cultura para determinar 
el estado y uso actuales de las lenguas nativas, deberâ scr concluido para Iodas las 
lenguas nativas de Colombia en un plazo no mayor de dos aiios, contados a partir de la 
promulgaci6n de la presente ley. 

Arliculo 26. Vigencia y derogatol'ins. Esta ley ri ge a partir de su promulgaci6n y deroga 
Iodas las disposiciones que le sean contrarias. 
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